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Diocèse de Rimouski Vendredi 21 avril 2006 
 

DE LA PASTORALE D’ENSEMBLE 
 
Le Centre de Spiritualité Manrèse de Québec offre la possibilité de suivre une formation en 
accompagnement spirituel, à temps partiel, sur une période de deux ans, répartie sur sept fins de 
semaine par année. 
 
Pour plus d’informations, vous pouvez consulter le site internet http ://www.centremanrese.org ou 
communiquer avec madame Marie-Gisèle Poulin (418) 653-6353.

Wendy Paradis, directrice 
Pastorale d’ensemble 

 

DU SERVICE DE LITURGIE 
 
VOLET VITALITÉ DES COMMUNAUTÉS 
 
1/  Pour demain ou après-demain (!) un nouveau Rituel du mariage 

L’automne dernier, paraissait en France un nouveau Rituel de la célébration du mariage. Ce rituel 
sera-t-il bientôt disponible chez nous? La réponse, c’est oui-non… Parce qu’il y aura une édition 
propre au Canada. On y retrouvera la même traduction française, mais l’édition canadienne se 
distinguera de l’édition européenne, en ce sens que le nouveau rituel canadien se présentera 
comme un livre complet de célébration, incluant l’ordinaire de la messe avec les prières 
eucharistiques, les lectures et les échanges de consentement en différentes langues. Cette 
publication n’est cependant pas pour demain. Le projet doit d’abord être adopté par la CECC, 
obtenir ensuite la reconnaissance de la Congrégation pour le culte divin et la discipline des 
sacrements, ce qui peut prendre encore quelques mois. Une fois cette reconnaissance obtenue, un 
décret de la CECC viendra préciser la date d’entrée en vigueur du nouveau rituel. 
 
2/ Billets eucharistiques pour bulletins paroissiaux 

Voici, pour le mois de mai, ma suggestion de billets pour les bulletins paroissiaux. Tout en vous 
saluant, je vous promets la suite le 19 mai. 
 

BILLETS SUR L’EUCHARISTIE POUR MAI 2006 
 
Pour le 7 mai 2006 
 
84/ LE GESTE DE LA FRACTION 
 
À la Cène, les quatre grandes actions de Jésus ont été de prendre du pain (et du vin), puis de 
rendre grâce, avant de rompre ce pain en autant de morceaux qu’il y avait de disciples autour de la 
table, pour enfin le donner en le faisant passer, en même temps que la coupe, de disciple en 
disciple. À l’Eucharistie, le prêtre refait donc aujourd’hui les mêmes gestes. On lui apporte du pain 
(et du vin) sur lesquels d’abord il rend grâce. Vient ensuite le moment de rompre ce pain qu’il 
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distribuera enfin ou fera distribuer aux convives. Ce serait une mauvaise compréhension du geste à 
poser de la part du prêtre que de rompre la grande hostie dans le « récit de l’institution » en même 
temps qu’il dit que Jésus « la nuit même où il fut livré, …prit le pain,…le bénit,…le rompit…». Le 
prêtre n’a pas à ce moment-là à ajouter le geste à la parole, parce que la messe n’est pas un mime 
de la Cène. Elle est le mémorial actuel de l’offrande sacrificielle que le Christ ne cesse de faire à 
Dieu son Père. 
 
Pour le 14 mai 2006 
 
85/ LA MESSE OU FRACTION DU PAIN 
 
Si la messe n’avait pas de nom, qui de nous songerait à l’appeler « fraction du pain »? C’est 
pourtant son nom d’origine. L’expression évoque un geste bien caractéristique de la liturgie familiale 
juive : celui qui préside le repas prononce une bénédiction avant de rompre et de partager le pain. 
Le geste n’était pas étranger à la pratique de Jésus avec ses premiers disciples. Ce fut même un 
geste essentiel à la Cène : « prenant du pain, (Jésus) rendit grâce, le rompit et le leur donna » (Lc 
22,19). C’est à la « fraction du pain » que les disciples d’Emmaüs ont un jour reconnu Jésus (cf. Lc 
24, 35b). Ils n’étaient pas présents à la Cène le Jeudi mais ils avaient pu, en d’autres occasions, voir 
comment Jésus faisait cette « fraction » (cf. Lc 9,16). Enfin, au sens eucharistique que nous lui 
connaissons, la « fraction du pain » rythmait déjà la vie de la toute première communauté chrétienne 
(cf. Ac 2, 42). Ce rite alors s’accomplissait non pas au Temple, mais dans des familles, à la maison. 
Et il n’était pas séparé d’un véritable repas (1 Co 11, 20-34). 
 
Pour le 21 mai 2006 
 
86/ LE CHANT DE L’AGNEAU DE DIEU 
 
Dans la célébration de l'Eucharistie, l'Agneau de Dieu est un chant de l'assemblée qui 
accompagne un geste. C'est là sa fonction première. On peut dès lors penser que s'il n'est pas 
chanté, il n'est pas non plus récité, ni par l'assemblée ni par le prêtre. Le geste que ce chant 
accompagne est celui du prêtre qui, à l'autel, rompt le pain eucharistié. Pendant toute la durée du 
geste, l'assemblée est donc invitée à répéter son Agneau de Dieu, plus ou moins trois fois, en 
concluant avec la formule « donne-nous la paix ». Sans doute plus de trois fois dans une 
concélébration où il y a souvent plus de pains à rompre, moins de trois fois sans doute en d'autres 
circonstances. C'est un chant qui appartient à l'assemblée. Le prêtre n'a donc pas à le réciter. Plus 
loin dans la célébration, le prêtre présente à l'assemblée des fidèles le pain eucharistié en reprenant 
ces mêmes paroles de Jean le Baptiste: « Voici l'Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde »
(Jn 1,29). L'Agneau dont il est question est évidemment le Christ. 
 
Pour le 28 mai 2006 
 
87/ CORPS ET SANG DU CHRIST RÉUNIS 
 
Pendant qu’on chante l’Agneau de Dieu, le prêtre rompt le pain consacré, puis en dépose une 
parcelle dans le calice. Ce geste passe presque inaperçu, mais il est quand même riche de sens. 
C’est d’abord un signe de résurrection, puisque voici de nouveau réunis sur l’autel le Corps et le 
Sang du Christ. Le prêtre, en laissant tomber cette parcelle dans le calice, dit à voix basse : Que le 
corps et le sang de Jésus Christ, réunis dans cette coupe, nourrissent en nous la vie éternelle. 
Derrière le geste, ce qui est aussi signifié, c’est que la résurrection du Christ est source et cause de 
notre propre résurrection. C’est là encore un signe de vie éternelle. Autrefois, c’était même un signe 
d’unité entre évêque, prêtres et communautés chrétiennes. Les prêtres qui participaient le dimanche 
à la messe solennelle de leur évêque à la cathédrale se voyaient remettre une parcelle du pain 
consacré pour qu’ils l’apportent aux autres prêtres qui célébraient dans les diverses communautés. 
Le geste posé par le prêtre dans nos eucharisties en serait un vestige! 
 

René DesRosiers 
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DE L’INSTITUT DE PASTORALE 
 
Rappels :  
 
Deux activités susceptibles d’intéresser les prêtres, les agentes, agents de pastorale et les 
responsables en paroisse ou en secteur du 3e volet de la Mission pastorale: la Présence de l’Église 
dans le milieu seront offertes à la fin du mois d’avril. 
 

1/ UNE SESSION 
 
Le samedi 29 avril de 9h à 16h, l’Institut, en collaboration avec le Service diocésain Présence de 
l’Église dans le milieu, propose une session sur la Pertinence d’un engagement social (PRP-122-
06) avec le réputé professeur Gregory BAUM. Cette session se tiendra dans les locaux de l’Institut 
(Édifice du Grand  Séminaire), local A-100. Y sera particulièrement traité le thème suivant : La 
présence de l’Église dans le milieu, une nécessité pour l’Église. On peut encore s’inscrire en 
communiquant avec le secrétariat de l’Institut (723-0167 ou 0166). Au plaisir de vous y rencontrer! 
 

2/ UNE CONFÉRENCE 
 
Le vendredi 28 avril, le professeur Gregory BAUM développera en conférence le thème : Foi et 
justice : l’évolution étonnante de l’enseignement social de l’Église. Cette activité se tiendra dans les 
locaux de l’Institut (Édifice du Grand Séminaire), local A-100. Entrée libre. Cordiale bienvenue! 
 

3/ SESSION SUR LA MÉDITATION CHRÉTIENNE 
 
Par ailleurs, du vendredi 5 mai prochain à 19h jusqu’au samedi 6 mai à 16h30 se tiendra la 
session VS-106-06 Initiation à la méditation chrétienne à l’Institut (Édifice du Grand Séminaire) 
avec Monsieur Réal Ouellet et Madame Michelle Paradis du diocèse de Québec qui ont une 
longue expérience de méditation chrétienne. Les personnes intéressées peuvent s’inscrire avant le 
mercredi 26 avril 2006 en communiquant  avec l’Institut (723-0167 ou 0166). Le coût est de 25$ 
par personne.  
 

4/ AVIS DE CHANGEMENT  
 
L’atelier biblique sur saint Marc qui était prévu le mardi 9 mai de 19h30 à 21h30 a dû être avancé 
d’une semaine. Il se tiendra donc le mardi 2 mai au même endroit (local A-100 du Grand Séminaire) 
et il sera toujours animé par M. Jean-Yves Thériault, bibliste. Les textes étudiés seront ceux 
proclamés à l’Ascension et la Fête-Dieu (Mc 16, 15-20 et Mc 14, 12-26). On examinera aussi 
quelques paraboles (Mc 4). Les frais de participation sont de 5 $.  
 
Cordiale bienvenue à ces quatre activités du printemps 2006.  
 

Raymond Dumais, agent de recherche 
 

DE DÉVELOPPEMENT ET PAIX 
 
Veuillez noter que les chèques faits dans le cadre de la collecte Carême de partage de 
Développement et Paix doivent être faits à l’ordre de DÉVELOPPEMENT ET PAIX (et non à l’ordre 
de l’Archevêché). 
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Les fabriques sont priées d’envoyer le fruit de ces collectes à l’adresse suivante : 
 

Bureau régional de Développement et Paix 
49, St-Jean-Baptiste Ouest, local C-118 

Rimouski (Québec) 
G5L 4J2 

Merci du fond du cœur de votre générosité, de celle des responsables paroissiaux de 
Développement et Paix et des paroissiens et paroissiennes. 
 

Isabelle Lavoie, animatrice régionale 
Développement et Paix 


